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Conduire son projet comme l’on fait 
son jardin ?

Le jardin / le projet : travailler 
avec les analogies ?

Créer un coin potager pour profiter de sa récolte…Le jardin est souvent synonyme de plaisir. Et si son entretien de-
mande de l’organisation et de la patience, la récolte personnelle est source de satisfaction, en particulier lorsque le 
résultat est à la hauteur de ses espérances. Encore faut-il, pour cela, suivre un certain nombre d’étapes ordonnées 
dans le temps et s’assurer de conditions de réussite au fur et à mesure de l’année et de la météo.

Vous disposez d’un terrain privatif ou partagé ? d’un grand jardin ou d’un espace limité ? 
De l’expérience accumulée et des conseils avisés vous permettront de vous essayer à la 
culture puis de vous lancer dans la durée. S'occuper de son potager est pour beaucoup 
une détente et une passion. La consommation des légumes que l'on a soi-même plan-
tés est certainement beaucoup plus satisfaisante et agréable. Les saveurs sont toujours 
supérieures aux produits achetés dans le commerce. Créer, faire vivre et prendre soin 
d'un potager est devenu à la portée de tous ceux qui possèdent un petit bout de terre. 
Alors pourquoi ne pas commencer par suivre les étapes dans le bon ordre ?

Développer son sujet à partir d’exemples… 
Utiliser des images, des représentations qui 
parlent d’elles-mêmes… Nous connaissons 
tous des analogies induites de l’expérience 
concrète comme point de repère en terrain 
inconnu. 
L’analogie revient à étudier un sujet en fonc-
tion de ses propres représentations. En in-
troduisant de la comparaison, de la confron-
tation d’idées, en prolongeant la réflexion, 
l’analogie permet d’aller plus loin. Elle trans-
porte la signification d’un mot à une autre. 
L’efficacité du processus analogique en pé-
dagogie n’est plus à démontrer. Il suppose 
que nous fassions appel à notre imagination, 
à notre expérience, à notre inspiration. 
L’analogie forme une passerelle entre les 
connaissances acquises et les informations 
nouvelles. Elle permet de poser un contexte 
familier aux apprenants. 
Ainsi la représentation du jardin peut amener 
le concepteur d’un projet en santé, à partir 
de ce qu’il en connaît, à faire la transposi-
tion sur ses idées et à développer sa propre 
action avec pertinence.

Préciser vos envies, vos possibilités,
         vos disponibilités
 adapter la taille du potager aux 
 besoins, au temps libre
Se déterminer sur son emplacement
 repérer la meilleure orientation
Préparer son terrain
 enlever les mauvaises herbes 
 enrichir la terre et l’amender 
Préparer les semis ou les plantations
 Se procurer les graines, le terreau… 
Entretenir, suivre les levées
 être attentif aux premiers signes
 entretenir l’outillage
 lutter contre les maladies
 suivre la météo
 adapter l’arrosage
Récolter !
 

Manger vos produits…

Etablir votre diagnostic
 collecter les informations
 analyser demande et besoins
 identifier les publics et acteurs
Poser vos objectifs
 définir vos priorités
 anticiper les indicateurs
Définir votre stratégie
 installer une démarche participative
Adapter les moyens
 rechercher les ressources
Dérouler le programme
 préparer les activités
 animer le pilotage
 organiser le suivi
 gérer le temps
 concrétiser le partenariat
Réaliser votre évaluation
 poser les questions évaluatives
 reprendre les indicateurs
 mettre en œuvre la méthode
 choisir ses outils
 tenir son bilan
Ne pas oublier la valorisation
 restituer et partager les résultats
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Les carottes, les salades, les fraises 
pour un jardin potager ou les fleurs 
pour un jardin d’agrément…Chaque 
jardin a sa propre production. Et à 
l’heure de la récolte, l’évaluation est 
souvent toute faite…

En santé aussi, conduire son projet, c’est prévoir, choisir et s’organiser. 
Cette recherche d’analogie entre jardin et projet, c’est d’abord un clin d’œil 
aux jardiniers. C’est aussi s’appuyer sur des façons de faire, repérer une 
pratique, orchestrer des étapes qui conduisent à des résultats.

Cultiver son jardin : 
les 7 étapes

Conduire son projet :
les 7 étapes  (*)



 

Vous souhaitez continuer à recevoir cette rubrique ?
N’hésitez pas à nous contacter !

Luc HINCELIN
consultant en promotion de la santé
Agence LH conseil
reperes.lhconseil@laposte.net
www.lh-conseil.fr
03 20 95 98 37
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Régulièrement référencés, les éclairages de Luc Hincelin alimentent la documentation consacrée aux outils et à la méthodologie.
Ils proposent des repères sur les pratiques et les modes d’intervention en éducation et promotion de la santé. Avec expertise et pédagogie,

l’auteur s’appuie sur les tendances d’aujourd’hui et diffuse une rubrique qui s’adresse à tout porteur de projet.
LH conseil, agence en promotion de la santé, initie et accompagne vos diagnostics de santé, vos créations d’outils et de méthodes, réseaux de santé, auto évaluations

accompagnées. Collectivité locale, institution ou association, vous trouverez auprès d’elle une aide pour vos interventions et vos formations et des conseils au bénéfice de votre action.

Conduire son projet comme l’on fait 
son jardin ?

(*) La prév’attitude sur www.lh-conseil.fr

Au jardin, avec le voisin d’à côté, avec l’associa-
tion des jardiniers, avec vos parents ou grands-
parents, les « bonnes pratiques » enrichissent les 
uns et les autres. Discuter du temps qu’il fait, des 
méfaits de la météo, d’un arrosage intempestif. 
Prendre des avis sur l’assolement, les levées, les 
paillages, les saisons… Le jardin est source de 
partage. Pour réussir ses plantations ou ses se-
mis, pour entretenir son carré de légumes, pour 
récolter de bons fruits, il est souvent utile de pro-
fiter de l’expérience d’autrui. Le jardinage, c’est 
une foule d’informations à connaître. C’est prendre 
son temps, choisir des produits à faible impact 
sur l’environnement, économiser l’eau, rechercher 
l’ensoleillement, respecter les doses…
C’est aussi tester des trucs et des astuces, 
s’échanger de nouvelles idées, mutualiser les pro-
duits d’entretien, la cabane et les outils.

Echanger les bonnes pratiques, 
au jardin aussi !

Le jardin est un endroit à multiples facettes. Avec le plaisir de la récolte 
(l’essentiel ?), la plupart des jardiniers cherchent un lieu de détente (lutter 
contre le stress), un lieu d'expression, de contemplation, un lieu où ils peu-
vent mettre en œuvre leurs savoirs, pratiques et techniques. Le jardin est 
aussi un espace de rencontre avec ses enfants, ses parents ou ses amis à 
l'occasion d'un rassemblement ou d’une fête. 

Dans le cadre d’événements collectifs, les animations ne manquent pas. 
Trocs aux plants, journées portes ouvertes, web météo, grand prix des 
jardins, magasins internes ou formules d’achats groupés, conférences thé-
matiques…

Nature et convivialité

Sous diverses appellations, tous ont un même objectif : proposer un lopin de terre où l’on peut cultiver son jardin… Sur le même 
espace, cohabitent jardiniers novices ou expérimentés à la recherche de m2 suffisants pour y planter les légumes de son choix. Ces 
espaces groupés, constitués de parcelles dissociées de l'habitat peuvent toutefois se former sous des statuts différents (initiative 
privée, communale ou associative). D’autres vont plus loin en partageant leurs savoir-faire, en mutualisant les moyens, en coopé-
rant aux dynamiques sociales des quartiers dans lesquels ils sont implantés. Quelques règles existent cependant comme l’entretien 
des parties communes, le respect du caractère paysager ou l’obligation de ne pas faire commerce de sa production.
Certaines particularités sont également repérées en fonction des projets. Une vocation intergénérationnelle, l’ouverture aux écoles 
en proximité, la découverte de senteurs méconnues, la préservation d’un environnement calme et verdoyant, la sensibilisation à 
l’écologie (utilisation maîtrisée des engrais) peuvent devenir des axes de développement au-delà de la seule salade cueillie qui 
agrémentera votre repas. 
La place de l’habitant (voilà une excellente occasion d’impliquer les hommes dans une action de prévention !) est bien entendu 
centrale. Si le but est aujourd’hui de produire pour soi et nourrir sa famille, quelques-uns vont jusqu’à partager le trop plein de 
fruits et légumes, s’échanger des recettes, et en amont, se procurer de nouvelles graines ou semis. La valorisation de ces par-
celles aux cultures maraîchères ou légumières passe aussi par l’identification de ces opérations en zone citadine. L’aménagement 
des espaces familiaux consacre un loisir de plein air, contribue au développement de l’activité physique, à la santé, et participe à 
la respiration de la ville.

Jardins familiaux, jardins communautaires, jardins partagés…
Etablir votre diagnostic
 collecter les informations
 analyser demande et besoins
 identifier les publics et acteurs
Poser vos objectifs
 définir vos priorités
 anticiper les indicateurs
Définir votre stratégie
 installer une démarche participative
Adapter les moyens
 rechercher les ressources
Dérouler le programme
 préparer les activités
 animer le pilotage
 organiser le suivi
 gérer le temps
 concrétiser le partenariat
Réaliser votre évaluation
 poser les questions évaluatives
 reprendre les indicateurs
 mettre en œuvre la méthode
 choisir ses outils
 tenir son bilan
Ne pas oublier la valorisation
 restituer et partager les résultats

Ces animations illustrent une dynamique qui peut être entretenue par une 
association de jardiniers, une municipalité, un collectif d’habitants ou une 
structure sociale et culturelle.


